
soustraction, do multiplication et de division doivent

être sues d'une uumière iinpertubable. De petits

exercices journdiers, d'ensemble d'abord, tantr»t dans

un ordre, tantôt dans un autre, donneront d'excellents

résultats.

Xe pas chercher Ti faire apy)rendre trop à la fois,

nuiis se cont(Miter d'ét; er trois ou quatre exercices

et connueneer toujours une nouvelle leçon ])ar la re-

vision de ce qui a été étudié précédemuient
; n'aban-

donner ces im])ortants exercices que lorsque les élèves

les font de mémoire avec une très grande rapidité.

C'est le iseul moven d'arriver à les faire calculer vite

et bien. Pour exciter l'intérêt .'.es enfants, il est

bon de pro])oser de temps en temps des opérations en
essai de vitesse, surtout en fait d'additions. Par
exemple, on donnera des additions de douze nombres
de chacun trois chiffres qui devront être faites en

,nne minute, aucune réponse n'est comptée après ce

temps, ])lus tard, le tem]>s 'sera limité, à % de mi-

nute, puis Vo minute ; un élève est très fort lorsqu'il

peut arriver à les faire en ^A. de minute. Les bandes

de panier fort sur lesquelles on met une colonne d'en-

viron 10 chiffres à additionner " au premier prêt,"

sont aussi très pro])res à exciter l'enthousiasme des

élèves. Mais des deux qualités du calcul,, la pre-

mière qu'il faut exiger, c'est la sûreté
; la rapidité ne

l)eut venir qu'ai)rès. Ado])ter une marche raisonnée,

la suivre constamment, et faire souvcîit récapituler,

voilà le secret du bon maître.
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